
 
 

 
 

1 - Fives Lille 
A ma sortie et avant d’avoir mon diplôme je fus recruté un peu par hasard dans le 

hall d’entrée à Paris par le directeur de l’usine de Givors de La Cie de Fives Lille, 
Le 1 er août 1954, je rejoignis mon poste avec ma femme sur le tansad de ma moto. 

Je venais de me marier le 8 juillet. Une simple malle nous avait précédés avec le strict 
minimum, 

J’ai débuté au Service Ponts et Charpentes en qualité d’adjoint au chef de Service, 
qui était un gadzarts. J’ai piloté quelques opérations intéressantes : passerelle sur la 
déviation du Rhône, renforcement de plusieurs ponts suspendus par des poutres de 
raidissement… 

Très vite l’ingénieur en chef me muta au service mécanique atelier en adjoint du chef 
de service responsable des montages divers et variés : turbines hydrauliques, tourelles de 
chars AMX, tubes lance torpilles synchrocyclotron du CERN et autres. 

Je fus mandaté durant un an à Lorient pour diriger le montage à bord des escorteurs 
et torpilleurs des tourelles lance-torpilles Nous étions chef de file d’un consortium 
comprenant les Chantiers de l’Atlantique et Brissonneau et Lotz. Coordination compliquée 
avec la Direction de la D C A N, mais mission réussie avec 6 mois d’avance sur le planning 
prévisionnel. 

L’heure de mon sursis ayant sonnée service militaire (coupure de 2 ans) 
 
De retour à Givors en 1957 je fus nommé chef du service Installations neuves et 

Entretien.  
Beaucoup de soucis : Usine de + 1000 employés, 32 ha avec des ateliers importants 

de mécanique, d’électricité, de chaudronnerie, de fonderie, de fabrication de moteurs de 
traction ferroviaire et de ponts et charpentes : 8 km de voie ferrée interne, 14 transfos de 
500kwa,  

J’avais un atelier de 80 personnes un petit BE et j’étais responsable des 
investissements pour tous les services. On me donna également très rapidement un autre 
service, le Service outillage conception et fabrication pour tous les services, soit un bureau 
d’études et un nouvel atelier. J’étais le plus jeune chef de service de toute la Société et payé 
au minimum des chefs de service en fonction des règles en vigueur dans la métallurgie, Je 
ne l’ai pas admis et j’ai démissionné à la surprise générale malgré des promesses pour me 
retenir. 

 
2 – SCMB, (Société de Constructions Mécaniques du Bugey) à Bellay, en juillet 1960 
Immédiatement je rejoignis la SCMB à Bellay en qualité de directeur technique de 

l’usine de notre ancien Pierre PINGON (Cl 41) fabricant de grues Tout se passait bien 
jusqu’au moment où, du jour au lendemain, le directeur fut vidé. P. PINGON me demanda 
de prendre le relais mais sans concertation il recruta un de ses copains pour reprendre la 
direction générale, Une fois de plus je n’ai pas apprécié et je démissionnai. 

 
3 – SMV, (Société Métallurgique de Voiron) 
Je reprends immédiatement la direction de cette usine de fabrication de matériel pour 

le bâtiment et les TP ; essentiellement Centrales à béton et étaiement ; 200 personnes. 
Intéressant jusqu'au jour où des grosses divergences d’intérêt sont survenues entre les 2 
patrons père et fils. Je me suis trouvé entre le marteau et l’enclume et la situation était 
intenable. Nouvelle démission. 



 
4 – CAFL (Compagnie des Forges de la Loire) à Firminy en 1968 
Je rejoins La C A F L, Direction du Département Génie Chimique et Chaudronnerie 

inoxydable ; 400 personnes. 
Tout va bien jusqu’à la fusion CAFL avec Schneider le Creusot pour créer Creusot 

Loire Framatome, Je ne suis pas d’accord avec les modalités de rationalisation des 
départements des 2 sociétés., Je m’en vais à la grande surprise de la Direction générale 
qui fait tout pour me retenir en vain  

 
5 – Ferrier Dunois 
J’embauche à nouveau pour une collaboration de 20 ans avec Jean Ferrier (Cl 42) ; 

Direction technique ; 250 personnes ; Essieux de Caravanes et Grosse robinetterie 
industrielle puis casques militaires et sous-traitance automobile ainsi que fabrication au 
départ des casques pompiers et forces de l’ordre en plastique composite, 

 
 
6 – Retraite 
 
La retraite venue en fin 1990, je fus enseignant en BTS durant 6 ans, et expert 

judiciaire 10 ans auprès de la cour d’appel de Besançon ; ainsi que, pendant 20 ans, 1er 
adjoint ou maire de Cousance, ma commune de résidence dans le Jura ? 

Vice-président du syndicat départemental de traitement des ordures ménagères et 
repressentant des Maires de France au CNE (Conseil National de l'Emballage). 

                                     


